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Au cours de l’année qui a suivi les ouragans, 50 
projets ont été sélectionnés par le comité Solidarité 
Antilles, correspondant à quatre axes, sous-tendus 
par l’objectif de « reconstruire la vie » : l’aide aux 
sinistrés, la reconstruction, la relance économique 
et l’éducation/la culture. Depuis septembre 2018, 
la Fondation de France intervient sur le terrain avec 
comme objectif d’assurer la continuité des projets 
soutenus, l’accompagnement des partenaires et 
l’intégration dans le programme de la préparation à 
de futures catastrophes et la gestion des risques. 
Car deux ans après le drame, l’activité économique 
– notamment touristique – redémarre, le dynamisme 
culturel reprend mais les îles de l’arc antillais restent 
profondément marquées par cet épisode et le 
traumatisme causé chez la population est encore 
présent.
Cette seconde année, 18 projets supplémentaires ont 
été financés selon les quatre axes initiaux, auxquels 
s’ajoute désormais un axe environnemental. Plus de 
11 millions d’euros ont été engagés entre septembre 
2017 et septembre 2019.

L’ensemble des projets financés est listé en annexe, et 
quelques-uns sont présentés ci-après. La plupart des 
initiatives ont été réalisées sur la partie française de 
l’île de Saint-Martin, particulièrement touchée. Des 
projets ont aussi été soutenus à Saint-Barthélemy, à 
la Dominique, à Cuba et en Haïti.

Le 6 septembre 2017, l’ouragan Irma frappait de plein 
fouet les îles de Saint-Martin et Saint-Barthélemy. Une 
semaine plus tard, l’ouragan Maria – passé de catégorie 
1 à 5 en l’espace de quelques heures – dévastait la 
Dominique avant de se diriger vers la Guadeloupe et 
de continuer sa route jusque dans le sud des Etats-
Unis.
Ces catastrophes ont généré des dégâts d’une 
ampleur sans précédent dans la région: plus de 
80 % du bâti a été endommagé à Saint-Martin et en 
Dominique, des milliers de tonnes de débris se sont 
amoncelés dans les rues, les réseaux téléphoniques, 
hydrauliques et électriques ont été détériorés voire 
détruits… Les dégâts matériels ont été estimés à deux 
milliards d’euros pour les seules îles de la Guadeloupe, 
Saint-Martin et Saint-Barthélemy. La Dominique, 
surnommée « l’île nature », et qui attire chaque année 
les amateurs de « tourisme vert », a vu son patrimoine 
naturel sévèrement impacté. 
Grâce à la mobilisation immédiate des donateurs 
(donateurs privés, collectivités locales et entreprises), la 
Fondation de France a pu collecter environ 15 millions 
d’euros en faveur des sinistrés. Dès le 10 septembre 2017, 
une première mission de la Fondation dans les Antilles 
était organisée pour prendre la mesure de l’étendue des 
dégâts et repérer les potentielles structures partenaires. 
En parallèle, un comité d’experts était constitué et se 
réunissait pour la première fois le 15 septembre. Le 
comité Solidarité Antilles a tout d’abord décidé de 
circonscrire l’intervention de la Fondation de France aux 
Antilles françaises. Ce périmètre a par la suite été élargi.
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Le comité Solidarité Antilles est aujourd’hui composé de sept membres bénévoles :

  Annie Bontron, ancienne coordinatrice régionale emploi-formation Medef Nord-Pas-de-Calais
  Annie Carron, coordinatrice des actions sociales des hôpitaux de Paris
  Philippe Courtois, membre du comité Habitat de la Fondation de France, conseiller en stratégie de 
développement de projets urbains, ancien directeur général d’établissements publics d’aménagement
  Jacques Desproges, expert environnement, fondateur du bureau d’études Terra, spécialisé en 
économie circulaire, président de l’association Emmaüs Défi et administrateur d’Emmaüs Connect
  Emmanuelle Lépine, psychologue spécialisée en psycho-traumatisme
  Gérard Roth, ancien directeur d’EDF Europe et ancien directeur général délégué de EDF International
  Jean-Louis Vielajus, président du comité Solidarités internationales, ancien directeur d’associations 
de solidarité internationale, ancien président de Coordination SUD



Les grands chi�res (au 30 juin 2019)

Compte emplois-ressources au 30 juin 2019

En euros

Ressources collectées auprès du grand public et autres fonds 
privés

Subventions des collectivités territoriales

Autres produits et produits financiers

12 455 070 €

2 557 229 €

153 793 €

Ressources

Emplois

Missions sociales

Subventions attribuées aux opérateurs de terrain pour les projets

Mise en œuvre et suivi des actions (prestations, audits, missions…)*

Frais (traitement des dons, fonctionnement…)

Total des emplois

11 757 020 €

10 213 757 €

1 543 270 €

1 085 033 €

12 842 053 €

Total des ressources

Solde disponible (fonds dédiés)

15 166 093 €

*Dont près de 800 000 € pour la mise à disposition de salles de classes à la collectivité de Saint-Martin et la 
conception de documents sur les bonnes pratiques de la reconstruction distribués aux populations (prestations).
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En pourcentages

92 %

80 %

12 %

8 %

100 %

100 %

82 %

17 %

1 %

2 324 040 €
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À Saint-Martin, 80 % du bâti a été endommagé par 
l’ouragan Irma.
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Parer au plus urgent 
Dans les semaines qui ont suivi la catastrophe, les 
projets soutenus ont principalement été portés par 
des acteurs habitués à intervenir dans les situations 
de crises. Ces structures ont été appuyées pour 
des actions à Saint-Martin, Saint-Barthélemy et en 
Dominique. La priorité : sécuriser l’environnement, 
rétablir les communications et procurer des abris 
provisoires, des conditions d’hygiène et sanitaires 
minimales, du matériel de première nécessité, de 
l’eau et de la nourriture… L’association Télécoms sans 
frontières est par exemple intervenue immédiatement 

Venir en aide aux sinistrés

après le passage des ouragans pour fournir à la 
population de Saint-Martin, Saint-Barthélemy et de 
la Dominique un accès à la téléphonie et à internet 
ainsi que des téléphones satellitaires pour faciliter 
la coordination des organismes de secours locaux et 
internationaux. Le Groupe de Secours Catastrophe 
France a bâché des habitations ayant perdu leurs 
toits et a prodigué des soins de première urgence, 
et la Croix-Rouge française a distribué des coupons 
alimentaires aux personnes les plus vulnérables. 
L’association de quartier les Explorateurs s’est 
mobilisée pendant trois mois pour fournir des repas à 
plusieurs dizaines de personnes.

Témoignage de Marjorie Chittick, Les Explorateurs 
« Tout de suite après le cyclone on a vu qu’il y avait des gens qui n’avaient pas de repas, qui n’avaient pas 
de moyens d’en faire. On a commencé à faire des petits déjeuners et des déjeuners. Mais comme je ne 
pouvais pas tenir les deux, on est resté sur le midi. On voulait en faire entre 35 et 50, mais il y a des jours 
où on [arrivait] à en faire un peu plus. […] Je dois dire que [c’était] dur, parce [qu’on voyait] la misère, on 
[voyait qu’il y avait] des gens qui [n’avaient] rien, et qui [n’avaient] pas les moyens de manger, pas même 
un repas chaud par jour. »

 Témoignage de Monique Lanne-Petit, Télécoms sans frontières 
« Le contexte de l’intervention d’urgence aux Antilles à l’automne 2017 a été marqué par une forte 
instabilité climatique. TSF était parmi les premiers acteurs de l’urgence à intervenir à Saint-Martin, à 
Saint-Barthélemy puis en Dominique. L’enchaînement de puissants ouragans sur l’archipel a confirmé le 
besoin crucial d’accès aux communications pour organiser, adapter la réponse humanitaire, mais aussi 
pour renforcer la résilience de populations en état de choc, rassurer leurs proches. Les populations, les 
autorités locales et les acteurs humanitaires ont ainsi témoigné du caractère vital des activités de TSF, 
directement sur les réseaux sociaux ou à l’occasion de lettres de reconnaissance. Avec trois centres 
opérationnels et logistiques connectés à Saint-Martin, cinq centres locaux de coordination en Dominique 
et un centre opérationnel à Saint-Barthélemy, la mission de TSF a été essentielle pour la réponse 
humanitaire globale. Notre réponse à l’urgence aux Antilles a permis l’échange de plus de 3 700  Go de 
données : 8 800 personnes, dont 1 380 acteurs humanitaires, ont bénéficié d’un accès Internet depuis les 
zones Wifi gratuites déployées par TSF sur les îles de Saint-Martin, Saint-Barthélemy et de la Dominique. 
Plus de 1 360 personnes ont bénéficié d’appels gratuits pour joindre leurs proches.

« Lorsque Maria a dévasté la Dominique, deux membres de TSF s’y sont rendus. Mon voisin, Dominiquais, 
n’avait aucune nouvelle de sa famille restée là-bas. TSF les a retrouvés et leur a permis de se parler au 
téléphone. J’ai vu mon voisin pleurer de joie, évacuer la tension, sourire et être heureux ! », témoigne 
Julien, habitant de Rambaud, à Saint-Martin et volontaire pour TSF lors de la mission.
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Accompagner les personnes 
sinistrées
Dans une perspective de plus long terme, le comité  
Solidarité Antilles a décidé de soutenir des projets visant 
à accompagner les personnes et les familles vulnérables.

L’association France Victimes a organisé des maraudes 
d’information et d’accompagnement des personnes 
sinistrées à Saint-Martin, en Guadeloupe et dans les 
aéroports métropolitains. Elle a également géré un 
fonds d’aides sociales mis en place par la Fondation de 
France à destination des personnes se trouvant dans 
des situations d’urgence sociale liées directement au 
passage des ouragans. Trait d’Union, association de 
Saint-Martin membre du réseau France Victimes, a 
mis en place un dispositif de soutien psychologique et 
d’accompagnement social, administratif et juridique. 
Cette jeune association a été accompagnée par France 
Victimes, qui l’a aidée à se structurer et à renforcer 

ses activités. Trait d’Union est aujourd’hui devenu un 
acteur social majeur de Saint-Martin.

La Fondation de France a également apporté son sou-
tien à de petites associations locales telles que La Belle 
Espérance et Tournesol, qui ont organisé des fêtes 
de Noël, un moment de convivialité et de distraction 
dans un contexte de crise. Tournesol a par la suite été 
appuyé pour proposer un accompagnement psycho- 
social renforcé aux personnes en situation de handicap.

Le Manteau de Saint-Martin, centre d’accueil de jour 
pour les personnes en situation de précarité et centre 
d’hébergement pour les femmes en situation d’urgence, 
a vu ses activités augmenter considérablement à 
la suite de l’ouragan. Des distributions d’eau, de 
vêtements et de nourriture ont été organisées et le 
besoin en accompagnement et en suivi social s’est 
accru. La Fondation de France a soutenu l’association 
pour lui permettre d’embaucher de nouveaux salariés.

 Témoignage de Jean-Marie Thévenet, président de Trait d’Union 
« L’association Trait d’Union s’est mobilisée au plus près des habitants, avec le réseau France Victimes, dès le  
7 septembre 2017 pour soutenir les victimes de l’ouragan Irma. Il a pu s’agir d’une information juridique (droit des 
assurances, du travail, du logement, des étrangers, droit et procédure pénale) sollicitée par les sinistrés d’Irma.

L’accompagnement social a été d’autant plus important que la précarité de certains habitants était accentuée 
par le cyclone et ses e¦ets : pertes de revenus, de documents et donc de droits sociaux, etc. L’association a donc 
servi de lien entre les sinistrés et les administrations pour l’obtention des droits sociaux et la mise en place 
des dispositifs d’urgence (aide Fondation de France, carte Cohésia notamment). Les demandes d’entretiens ou 
de suivis psychologiques ont été liés au stress post-traumatique, et un tiers des consultations aujourd’hui ont 
encore trait aux e¦ets d’Irma.

Au-delà de ces missions habituelles, “ Trait d’Union France Victimes 978 ” préside et anime aussi les commis-
sions d’attribution du programme des Compagnons bâtisseurs, détecte et liste pour la préfecture et l’Agence 
régionale de santé les logements insalubres, tout en revenant progressivement vers son cœur de métier qui est 
l’accompagnement individualisé et pluridisciplinaire des victimes de violences intrafamiliales de plus en plus 
nombreuses sur un territoire marqué par le manque de logements, la précarité sociale et la violence. »
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Le Manteau de Saint-Martin distribue des repas et 
des vêtements, et propose un accompagnement 
social aux personnes en di£culté.



L’épicerie de Marian 
Célestine avait été détruite 
lors du passage de 
l’ouragan Irma. Grâce à 
l’appui d’ISMA, soutenue par 
la Fondation de France, elle 
a pu rouvrir son commerce.
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Soutenir la relance de l’économie 
Le tissu entrepreneurial ayant été lourdement 
impacté par le passage des ouragans Irma et Maria 
et l’activité économique de plusieurs îles ayant été 
fortement ralentie, le comité Solidarité Antilles a 
décidé très rapidement d’intervenir dans ce domaine, 
et dans un périmètre plus étendu que pour les autres 
axes d’intervention (Saint-Martin, Saint-Barthélemy, 
Dominique, Cuba et Haïti).

Dès le mois suivant le passage d’Irma, la Fondation 
de France a noué un partenariat avec Initiative 
Saint-Martin Active, afin de proposer aux petits 
entrepreneurs fragilisés par la catastrophe des aides 
d’urgences et des avances remboursables. Environ 
190 entreprises ont ainsi bénéficié de ces aides 
pour un montant de près d’1,5 million d’euros, qui 
leur ont principalement servi à racheter leurs stocks 
et outils perdus ainsi qu’à réhabiliter leurs locaux. 
Vingt-cinq petites et très petites entreprises de Saint-
Barthélemy ont bénéficié d’aides d’urgence, pour un 
montant total de 200 000 euros, dans le cadre d’un 
dispositif similaire, construit en partenariat avec la 
Chambre économique multiprofessionnelle de 
Saint-Barthélemy.

Les pertes ont été considérables du côté des marins-
pêcheurs, dont les bateaux ont été très endommagés 
et qui ont perdu du matériel. La Chambre économique 
multiprofessionnelle s’est également chargée de 
gérer 191 000 euros d’aides, qu’elle a redistribué sous 
forme de matériel de pêche à 24 marins-pêcheurs de 
Saint-Barthélemy. Côté saint-martinois, l’Association 

Favoriser le retour à la normale

des marins-pêcheurs a reçu 83 000 euros, grâce 
auxquels elle a pu remplacer le matériel dégradé ou 
perdu.

Le secteur agricole a été très fortement impacté en 
Dominique, en Haïti et à Cuba. Les projets soutenus 
dans ces trois pays visent à restaurer les capacités 
de production agricole. Les femmes du Northeast 
Agriculture Women Movement, une communauté 
du nord-est de la Dominique, ont pu réhabiliter les 
installations nécessaires à l’élevage de lapins, retrouver 
des conditions de production stables et reprendre leur 
vente de viande. La communauté Kalinago, qui compte 
plus de 3 000 membres descendants de la population 
indigène de Dominique et qui a vu 90 % de son habitat 
et de ses moyens de production agricole détruits par 
l’ouragan, mène actuellement un projet de construction 
de four à pain traditionnel. Elle a également installé une 
pépinière afin de redémarrer la production agricole 
et de redonner une activité à plusieurs familles qui 
pourront fournir des légumes à la communauté. En 
Haïti, le Comité Protos a distribué des semences et 
animaux à plusieurs coopératives d’agriculteurs, qui se 
sont ensuite chargées de les redistribuer, et les a aidées 
à réhabiliter leurs systèmes d’irrigation.

Le tourisme, moteur de l’économie saint-martinoise, 
a été très a²ecté par l’ouragan Irma et reprend 
progressivement. Face à ce constat, Simplon a entamé 
un diagnostic de maturité digitale du secteur du 
tourisme à Saint-Martin, à partir duquel sera proposé 
un plan de préconisations visant à accompagner les 
entreprises du secteur aux impacts de la numérisation.
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Pour relancer l’économie, environ 190 entrepreneurs ont 
bénéficié d’aides d’urgence et d’avances remboursables.
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Réhabiliter l’habitat des plus 
vulnérables
De nombreux logements ont été partiellement ou tota-
lement détruits par les ouragans Maria et Irma, précari-
sant encore davantage la situation de familles déjà fra-
giles vivant dans les quartiers les plus exposés. L’île de 
Saint-Martin a été particulièrement a²ectée ; les études 
menées ont estimé à plus 9000 le nombre d’habitats 
individuels et collectifs très endommagés ou détruits. 
C’est à ce volet que le comité Solidarité Antilles a décidé 
de consacrer la majeure partie des fonds collectés.

La Croix-Rouge française a lancé dès novembre 2017, 
avec la contribution de la Fondation de France, le pro-
gramme Castor : un projet d’aide à la réhabilitation d’ur-
gence des logements. Cinq cents foyers ont bénéficié 
de coupons de 700 euros, valables dans les enseignes 
locales fournissant du matériel de construction, et ont 
reçu des conseils de la part d’artisans locaux. Le Secours 
catholique et Saint-Barth Essentiel ont porté des pro-
jets de réhabilitation d’habitations à Saint-Martin et à 
Saint-Barthélemy.

Enfin, les Compagnons bâtisseurs réhabilitent les 
toitures des foyers les plus vulnérables et proposent, 
lorsque cela est possible, des chantiers en auto-
réhabilitation accompagnée. Entre fin 2017 et début 
2020, l’objectif est de réparer les toits de plus de 140 
logements et de les mettre aux normes antisismiques et 
anticycloniques. Dans le même temps, la Fondation de 

France apporte son soutien à l’association Indar Bat, qui 
appuie les Compagnons bâtisseurs sur leurs chantiers en 
leur fournissant des professionnels bénévoles.

En 2019, les Compagnons bâtisseurs ont également 
développé des actions de formation et d’animation, pas-
sant notamment par l’aménagement de « centres de res-
sources ». Des ateliers hebdomadaires en accès libre y 
sont dispensés et les habitants peuvent venir y emprun-
ter des outils et se faire conseiller pour leurs petits tra-
vaux. Ces ateliers sont animés par des jeunes engagés 
en service civique, que les Compagnons bâtisseurs ont à 
cœur d’accompagner dans leur insertion professionnelle.

En matière de reconstruction, la Fondation de France a 
également soutenu des projets de réhabilitation d’infras-
tructures collectives, principalement en Dominique. L’as-
sociation Building Mero’s future a par exemple assuré 
la réfection d’un escalier reliant le village de Méro à la 
route, en prenant en compte les risques sismiques et 
cycloniques, et la Fédération internationale des per-
sonnes âgées a encadré les travaux de réfection d’une 
maison de retraite, rendue inhabitable suite au passage 
de Maria.

Électriciens sans frontières a, en Dominique toujours, 
implanté des installations photovoltaïques sur plusieurs 
centres de santé de l’île résistants aux cyclones, leur 
permettant ainsi de maintenir leur activité en cas de 
coupure de courant prolongée, et a alimenté électri-
quement huit stations de pompage, permettant ainsi à  
3 000 personnes de retrouver l’accès l’eau.

Témoignage de Bilardo Jean 
Bilardo Jean, 23 ans, est en service civique chez les Compagnons bâtisseurs : « Mon contrat s’est terminé 
et mon employeur m’a proposé de le renouveler. Mais j’avais vu l’annonce des Compagnons bâtisseurs 
pour e¦ectuer un service civique alors j’ai refusé. Je voulais aider parce qu’Irma a détruit beaucoup de 
maisons et de nombreux habitants n’ont pas les moyens de les réparer ».
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Depuis le passage d’Irma, les Compagnons bâtisseurs 
réparent les toitures des foyers les plus vulnérables 
selon les normes antisismiques et anticycloniques.
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Soutenir la reprise des activités 
éducatives et culturelles
Pour reconstruire la vie, il ne s’agit néanmoins pas uni-
quement de réparer le bâti, mais également de permettre 
le retour à une vie « normale » : une scolarité sereine pour 
les enfants et adolescents, ainsi que l’accès à des activi-
tés ludiques, sportives et culturelles pour l’ensemble de 
la population. Passées les premières semaines, le comité 
Solidarité Antilles a donc décidé de placer la reconstruc-
tion des structures éducatives et culturelles parmi ses 
priorités.

Les 21 établissements scolaires publics de la partie fran-
çaise de Saint-Martin ont été très endommagés et trois 
d’entre eux ont été détruits. Plusieurs écoles ont dû se 
regrouper et s’organiser en mettant en place un système 
de rotation d’accueil des élèves durant toute l’année sco-
laire 2017-2018. L’association Cobraced a mis en place 
des ateliers périscolaires pour pouvoir accueillir les 
élèves sur les créneaux libres et leur proposer des activi-
tés sportives et culturelles variées. Ce programme a été 

élargi dès l’été 2018 pour inclure des ateliers d’accompa-
gnement à la parentalité et de suivi des jeunes rencon-
trant des di¶cultés. Il sera prolongé sur l’année scolaire 
2019-2020.

Début 2019, Bibliothèques sans frontières a proposé 
un projet visant à redonner un accès à des ressources 
culturelles et éducatives de qualité après la perte de 
nombreuses ressources et la destruction des infrastruc-
tures préexistantes par l’ouragan Irma. Pour ce faire, l’as-
sociation a distribué plus de 15 000 livres à l’ensemble 
des écoles, leur a fourni des Koombook (bibliothèques 
numériques) et a mis à la disposition des associations 
locales deux Ideas box (médiathèques en kit).

La compagnie de théâtre saint-martinoise des Apatrides, 
privée de salle depuis le passage de l’ouragan Irma, a éga-
lement bénéficié d’un soutien de la Fondation de France, 
qui lui a permis d’investir et d’aménager une nouvelle 
salle dans laquelle elle pourra proposer à nouveau spec-
tacles et ateliers dans de bonnes conditions à l’ensemble 
de la populations à partir du mois d’octobre 2019.
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Les activités éducatives et culturelles : l’une 
des priorités de Solidarité Antilles.
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Témoignage Christian Climent-Pons, directeur de projet pour 
l’Éducation nationale 
« La destruction du collège Soualiga, entièrement sou®é par l’ouragan, s’est traduite par le transfert de 
près de 600 élèves vers la cité scolaire Robert Weinum […]. Le taux de sur-occupation frôlait les 66 % 
avec des conséquences particulièrement néfastes sur les conditions d’apprentissage, de formation et 
d’éducation, sur l’organisation des emplois du temps et la vie des élèves. La construction par la Fondation 
de France de six salles de classe modulaires en structure d’acier a permis aux collégiens de retrouver des 
conditions de scolarisation optimales dans un contexte qui ne l’est pas encore.
Les incidents sont quasiment inexistants depuis la réorganisation des conditions de la scolarité des  
1 560 élèves de la cité scolaire. Les résultats au brevet des collèges (DNB), aux examens des baccalauréats 
généraux, technologiques et aux brevets de technicien supérieur sont en très forte progression cette 
année par rapport aux résultats de l’année scolaire précédente. La construction du nouveau collège sera 
e¦ective en 2022 ; sans l’action de la Fondation de France, la baisse des résultats éducatifs et scolaires 
n’aurait pas été enrayée avant trois ans.

La Fondation de France s’est également fortement impliquée dans les conditions de scolarité et d’intégration 
dans la vie active des élèves du lycée professionnel des Îles du Nord, qui accueille très majoritairement 
des élèves issus des catégories socio-professionnelles les plus fragiles et les plus vulnérables. Irma a 
également détruit les infrastructures du GRETA et a notamment coulé le bateau école du lycée. Les projets 
de formations complémentaires qui s’adressaient aux élèves des classes des baccalauréats professionnels 
« mécanique automobile et mécanique des bateaux » ont été suspendus. L’absence de permis de conduire 
et de navigation a eu pour conséquences de rendre très di´ciles les admissions des élèves en stage de 
formation professionnelle. Les professionnels de ces branches d’activité soulignaient depuis longtemps 
cette lacune dans le parcours éducatif des élèves. Par ailleurs, ces permis avaient vocation à favoriser 
l’insertion professionnelle à l’issue de l’obtention du baccalauréat. L’implication de la Fondation de 
France dans ces deux projets éducatifs innovants a permis de déployer ces formations complémentaires 
gratuitement. Les élèves de ces deux sections sont boursiers de l’Etat et appartiennent à des familles à 
très faibles ressources. Les élèves conscients de l’opportunité dont ils bénéficient se sont inscrits dans 
une logique gagnant-gagnant. L’absentéisme s’est e¦ondré et les épreuves de connaissances théoriques 
permettent l’organisation d’un travail scolaire inter-disciplinaire et bilingue.

Le premier degré de l’enseignement public est également bénéficiaire de l’action de la Fondation de 
France. La création d’un pôle médico-éducatif pour les enfants issus du réseau d’éducation prioritaire 
renforcé du Quartier d’Orléans est en cours. Les enfants handicapés, malades ou bien allophones 
bénéficieront au sein de l’école Omer Arrondell, dans les trois prochains mois, d’une structure dédiée qui 
permettra la prise en charge des besoins éducatifs particuliers y compris du point de vue médico-social.

Au-delà de l’aide financière, la Fondation de France a toujours montré dans la conduite de ces projets 
éducatifs et scolaires une disponibilité sans limite et une bienveillance remarquée par les enfants, les familles, 
et l’ensemble de la communauté scolaire. La Fondation de France amène dans ses actions à Saint-Martin une 
forme de chaleur et de compréhension des enjeux éducatifs qui nous aide dans le déploiement de nos missions 
dans ce contexte si di´cile que traverse encore l’île et sa population. Elle permet par ses actions multiples de 
préparer l’avenir et nous aide à oublier par moments les stigmates que cet évènement cataclysmique a laissé 
derrière lui à la fois dans les esprits, dans les familles mais aussi sur les équipements et les infrastructures. » 

Les salles de classe de la Cité scolaire. ©
 D
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Renforcer la prise en charge du 
psycho-traumatisme 
Le traumatisme laissé par les ouragans chez les 
habitants a aussi fortement impacté les professionnels 
en charge de les soutenir et de les accompagner. Un 
grand nombre de ces professionnels, aussi bien dans le 
champ social que médico-psychologique, ont fait part 
de la nécessité d’être davantage formés et outillés 
pour faire face aux besoins de la population. Dans ce 
but, le cabinet Eléas, spécialisé dans la prévention 
et la gestion des risques psycho-sociaux, a proposé 
à l’ensemble de ces professionnels un séminaire 
participatif autour du psycho-traumatisme, sous la 
forme de « rencontres interprofessionnelles » sur cinq 
jours. Ce projet de formation-partage d’expérience a 
été mis en place à destination des professionnels des 
secteurs éducatif, médical et social des îles de Saint-
Martin/Saint-Barthélemy, et a porté sur la prise en 
charge du psycho-trauma. Un travail est actuellement 
en cours pour leur proposer un accompagnement 
sous forme de supervision.

Les perspectives

Favoriser les initiatives 
environnementales et la 
prévention
Plusieurs initiatives en matière de préservation de l’envi-
ronnement ont été soutenues par la Fondation de France, 
dans le but de réparer les dégâts causés par Irma et/ou 
de réduire les impacts que pourrait avoir une nouvelle 
catastrophe climatique.

L’ACED, structure employant des jeunes en chantier 
d’insertion, a par exemple assuré le nettoyage post-cyclo-
nique des étangs de l’île de Saint-Martin en en extrayant 
les déchets apportés par l’ouragan. Ce projet comporte 
également un volet « restauration des mangroves », dans le 
but de limiter les dégâts liés aux catastrophes naturelles 
et d’améliorer l’écosystème. L’association Sandy Ground 
on the move propose également des contrats d’inser-
tion pour des jeunes en di¶culté, autour d’activités de 
nettoyage des déchets liés à la catastrophe (notamment 
des tôles), qui pourraient devenir des projectiles en cas de 
nouvel ouragan. Dans le cadre du projet mené par AIDS-M,  
30 km de chemins pédestres rendus impraticables à la suite 
du passage de l’ouragan Irma, sont en cours de réhabilita-
tion par des jeunes sous main de justice. En s’appuyant sur 
des actions de cohésion sociale, ces interventions visent à 

Témoignage de Géraldine Dennys, directrice du pôle formation et
coaching d’Eleas 
« En juillet 2018, le comité Solidarité Antilles de la Fondation de France a organisé une mission de suivi du pro-
gramme à Saint-Martin. A cette occasion, un certain essou®ement a été constaté chez les professionnels de l’île 
qui viennent en aide aux victimes du cyclone : psychologues, membres du corps médical, travailleurs sociaux. 
De fait, non seulement ils ont personnellement vécu le traumatisme qu’a été le cyclone, mais ils ont également 
été confrontés à la détresse des personnes secourues. L’idée a alors germé d’un dispositif d’accompagnement 
dédié à ces professionnels, centré sur le trauma et ses conséquences psychiques, familiales et sociales. L’objectif 
était triple : renforcer leurs connaissances, les soutenir comme victimes d’Irma et faciliter un travail en réseau 
pour conforter le système de prévention locale.

Le dispositif a été co-construit avec la Fondation de France, qui l’a aussi subventionné […], ainsi qu’une vingtaine 
de partenaires associatifs et publics locaux et cinq experts sans qui rien n’aurait été possible […]. L’engagement 
et l’implication ont été les mots d’ordre de tous les acteurs du projet. Le séminaire a été organisé en décembre 
2018 durant plusieurs jours. Nous avions prévu deux séances plénières d’ouverture et de conclusion et quatre 
ateliers thématiques sur la précarité et le travail avec les SDF, tout perdre à travers les âges de la vie, la question 
du réseau et celle des croyances. Il ne s’agissait pas d’une formation classique. Le fil rouge du dispositif était 
l’échange, avec comme point de départ les problématiques et les di´cultés des participants.

[Le séminaire] a rassemblé 98 personnes, soit beaucoup plus que la soixantaine attendue. Tous avaient fait face 
à la situation malgré leurs di´cultés mais avaient un très grand besoin de parler de leur trauma personnel et 
de leur vécu professionnel. Ils ont souligné la qualité des échanges et ont apprécié de voir reconnu leur travail 
quotidien. Le séminaire a aussi été l’occasion d’ouvrir le dialogue entre eux et d’enrichir leurs pratiques. »



éduquer et à sensibiliser la population aux risques et à la 
problématique du développement durable.

Malgré ces initiatives et les campagnes de nettoyage or-
ganisées depuis le passage d’Irma, de nombreux déchets 
liés directement à l’ouragan sont toujours présents sur 
l’île. Face à ce constat, l’association Métimer a organisé 
un évènement de sensibilisation à la préservation de 
l’environnement intitulé « Une bouteille à la mer ». Par la 
valorisation des initiatives menées en faveur de l’environ-
nement à Saint-Martin, l’objectif était de faire prendre 
conscience à la population de la possibilité d’agir à tra-
vers des gestes simples. Cette manifestation a marqué 
le début d’un cycle de projets portant sur la protection 
environnementale (interventions en milieux scolaires, 
nouvelles campagnes de nettoyage, de sensibilisation à la 
gestion des déchets, etc.).

Témoignage de Francis Devron, agent de l’ACED 
« Travailler dans l’étang était une expérience unique. C’était un défi, c’était di´cile et dangereux. Nous 
avons rencontré beaucoup de di´cultés : exposition aux eaux usées, blessures, maladies, etc. Les étangs 
étaient encore pleins d’eau et de boue lorsque mes collègues et moi y entrions jusqu’à la hanche avec notre 
combinaison spéciale pour dégager les tôles et le bois. Nous avons mis en place un système d’évacuation 
à la chaîne à l’aide de haches, de cordes attachées au camion qui tiraient les débris sur les berges. Puis ils 
étaient récupérés par notre camion et transportés à l’éco-site de Grandes Cayes. Quand les tôles étaient trop 
éloignées, on les récupérait sur une planche au risque de tomber dans les eaux usées.

Grâce à cette expérience, j’ai appris l’importance que joue l’étang dans l’équilibre de l’écosystème. J’ai su 
mettre à profit mes idées pour faire avancer le travail. C’était un travail épuisant mais je me suis amusé. 
J’ai rencontré des personnes positives et j’ai compris que maintenir Saint-Martin en état de propreté est 
primordial mais aussi la faune, la vie dans et autour de l’étang. »

Témoignage d’Audrey Claxton, présidente de l’ACED 
« “ Saint-Martin, coupé du monde ”, “ Un carnage ”, “ Tout a été sou®é, éventré, arraché ”, “ Une bombe atomique 
nous est tombée dessus ”, “ C’est comme si l’on entendait des sons surnaturels émanant des rafales de vent 
qui sou®aient à plus de 300 km/h ”.

Tels sont les termes violents récurrents utilisés par la population pour décrire le passage du cyclone Irma à 
Saint-Martin le mercredi 6 septembre 2017 : un paysage meurtri et apocalyptique, des personnes désorientées, 
sans domicile ne trouvant plus trace de leur habitation sou®ée, le sol tapissé de toitures perdues qui 
obstruaient tout passage de véhicules. “ Saint-Martin est finie ”, disait-on mais tout ce qui était resté debout, 
nous a donné une lueur d’espoir, il fallait commencer à panser les plaies. J’ai contacté tous les agents pour 
vérifier leur situation avant de les mobiliser pour le démarrage du grand nettoyage. Hommes et femmes ont 
travaillé sans relâche pour déblayer les quartiers.

En janvier 2018, la Fondation de France a contacté notre association ACED en vue d’un partenariat dans le 
cadre du projet “ Soualiga Protect’ Eco ” pour le nettoyage et la réhabilitation des fonctionnalités écologiques 
des sites et étangs du territoire. Une première pour ACED : le nettoyage des étangs salés étou¦és par les 
encombrants provenant des maisons et autres aux alentours. Quel travail titanesque! Nous avons dû 
réinventer la roue pour évacuer des étangs plus de 1 000 tonnes de déchets. […]

Tous nos remerciements à la Fondation de France, au Conservatoire du littoral et à la Réserve naturelle pour 
leur soutien inestimable. »
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AIDS-M accompagne des jeunes - 
dont certains sous main de justice - à 
réhabiliter des sentiers de randonnée.
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Activités Organisme Financement 
accordé (€)

Saint-Martin 

La Dominique 

Saint-Martin 

Antilles 

Hexagone 

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin  

Saint-Martin  

Caraïbes 

Saint-Martin et 
Saint-Barthélemy 

Saint-Martin  

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Barthélemy

45 000 € 

37 800 € 

26 750 € 

50 000 € 

500 000 € 

126 300 € 

100 000 €

100 000 € 

300 000 € 

16 500 €

15 000 €

7 000 € 

52 300 € 

60 000 €  

70 000 €  

122 500 € 

108 000 €  
 

98 600 €  

100 000 €  

1 500 000 € 

150 000 € 

200 000 € 

68 projets soutenus « Solidarité Antilles »
Situation au 27 août 2019

Lieu du 
projet

Aide d’urgence logistique aux sinistrés (bâchage) 

Rétablissement des télécommunications et internet en 
urgence

Assainissement des déchets post-Irma (rats et mouches) 
en partenariat avec l’Agence régionale de santé (ARS)

Appui à la prévention des catastrophes 

Fonds pour des aides sociales aux évacués (env. 350 
foyers / 1 500 € en moyenne)

Accueil et accompagnement des évacués et appui à 
Trait d’Union à Saint-Martin

Accueil et accompagnement des sinistrés à Saint-Martin

Fonds d’aides réservées aux personnes victimes et/ou 
sinistrées de l’ouragan Irma

Aide alimentaire et matérielle (projet Écureuil) (bons 
d’achats à 500 familles)

Cantine solidaire (distribution de 35 à 50 repas par jour)

Village de Noël en faveur des enfants et des personnes âgées

Réveillon de Noël de l’association dédiée à des jeunes 
en situation de handicap

Accompagnement social dans un Centre 
d’hébergement et de réadaptation sociale (CHRS)

Dispositif d’accompagnement pour des jeunes et des 
familles défavorisées (projet Symbiose)

Dispositif d’accompagnement pour des jeunes et des 
familles défavorisées (projet Symbiose 2)

Après les ouragans, se rencontrer et agir entre enfants 
« Copain du monde »

Plan Post Crise Santé de prise en charge du 
psychotraumatisme à Saint-Martin et Saint-Barthélemy 

Dispositif de formation et supervision post-Irma pour 
les professionnels de l’île de Saint-Martin 

Création d’un pôle Handicap : équipe mobile sociale et 
de santé de proximité (VAD), évaluation et observation 
sociale, activités socio-éducatives

Soutien à env. 200 très petites entreprises (prêts ou 
dons)

Soutien organisationnel à Isma 

Soutien aux entrepreneurs sinistrés 

AIDE AUX SINISTRÉS (19 projets) 17 % 1 935 750 €

Groupe de Secours 
Catastrophe Français

Télécoms sans 
frontières

Verde SMX 

Hackers against natural 
disasters 

France Victimes 

France Victimes 

Trait d’Union

France Victimes 

Croix-Rouge française 

Les Explorateurs

La Belle Espérance

Tournesol 

Le Manteau de Saint-
Martin

Cobraced  

Cobraced 

Secours populaire 
français

Agence régionale de  
santé (ARS) 

Cabinet Eleas 

Tournesol 

Initiative Saint-Martin 
Active

Initiative Saint -Martin 
Active

CEM Saint-Barthélemy 

RELANCE ÉCONOMIQUE (12 projets) 23 % 2 552 000 €
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Financement 
accordé (€)

Activités Organisme Financement 
accordé (€)

Saint-Barthélemy 

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Barthélemy

Cuba 

Haïti

La Dominique 

La Dominique

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin  
 

Saint-Martin 
  

Saint-Martin  
 

Saint Martin  

Saint-Martin  
 

Saint-Martin

Saint-Martin

Saint-Martin  

Saint-Martin 

Saint-Barthélemy  

La Dominique 

La Dominique 

La Dominique

La Dominique 

16 000 € 

17 000 € 

83 000 € 

191 000 €

200 000 € 

150 000 €

25 000 € 

20 000 €

16 000 € 

514 000 € 

3 000 000 € 

21 000 € 
  

40 000 €  
 

22 700 € 
 

300 000 €  
 

300 000 €  
 

200 000 € 

50 000 €

20 000 € 

40 435 €

20 000 € 

224 000 € 

160 000 € 

32 000 €

27 000 € 

Lieu du 
projet

Relance de l’activité économique de Plongée Caraïbes 
et promotion du tourisme durable 

Poursuite de la formation professionnelle en hôtellerie 
pour 6 étudiants en Guadeloupe

Relance des activités de pêche 

Relance des activités de pêche

Réhabilitation agricole dans 7 villages (100 familles +  
25 000 bénéficiaires indirects)

Relance des activités agricoles

Relance économique agricole 

Soutien à la reprise des activités agricoles et touristiques

Diagnostic des besoins de formation au numérique pour le 
développement touristique à Saint-Martin

Programme de réhabilitation accompagnée de l’habitat 

Programme de réhabilitation accompagnée de l’habitat 
- phase 2

Appui en main d’œuvre pour le programme de 
réhabilitation accompagnée de l’habitat des 
Compagnons bâtisseurs

Appui en main d’œuvre pour le programme de 
réhabilitation accompagnée de l’habitat des 
Compagnons bâtisseurs - phase 2

Appui en main d’œuvre pour le programme de 
réhabilitation accompagnée de l’habitat des 
Compagnons bâtisseurs - phase 3

Remise en état des installations électriques dans 500 
maisons et pose de lampadaires solaires 

Opération Castor : bons d’achats pour l’outillage et 
les matériaux pour la réparation de 500 maisons & 
accompagnement à la mise en œuvre

Réparation de l’habitat

FabLab outil de rénovation accompagnée

Diagnostic et besoins d’appui à la reconstruction 

Adaptation du Guide des bonnes pratiques de la reconstruction

Toit & Nous : aide d’urgence pour assainir et sécuriser 
l’habitat des plus démunis

Alimentation électrique de 10 pompes villageoises  
(17 000 personnes), 20 lampadaires solaires

Alimentation photovoltaïque d’un centre de santé et transfert 
de compétences dans le domaine du photovoltaïque

Réhabilitation d’une maison de retaite à Giraudel

Réhabilitation d’un escalier permettant de relier le village de 
Mero à la route principale et aux transports en commun

Plongée Caraïbes  

Greta  

Association des marins-
pêcheurs de Saint-Martin

CEM Saint-Barthélemy

Care France 

Comité Protos Haïti

NE Agriculture Women 
Movement

Kalinago

Simplon 

Compagnons 
bâtisseurs

Compagnons 
bâtisseurs

Indar Bat  
 

Indar Bat 
 

Indar Bat 
 

Électriciens sans 
frontières

Croix-Rouge française 
 

Secours catholique

Tilt

Architecte et 
developpement

Agence Y

Saint-Barthélemy 
Essentiel

Électriciens sans 
frontières

Électriciens sans 
frontières

FIAPA

Building Mero’s future 

RÉHABILITATION - RECONSTRUCTION (16 projets) 44 % 4 971 135 €



Activités Organisme Financement 
accordé (€)

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin 

Saint-Martin 
 

Saint-Martin

Saint-Martin 
 

Saint-Martin 
 
 
 

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin 
 

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin 

Saint-Martin

Saint-Martin 
 

Saint-Martin 

55 000 € 

56 000 € 

30 000 €

20 000 € 

53 000 €

657 571 € 

5 000 €

28 000 € 

14 000 € 
 

150 000 €

3 200 € 
 

100 000 € 
 
 
 

265 534 € 

9 000 € 

30 000 € 
 

48 500 € 

20 700 € 

100 000 € 

85 000 €

37 600 € 
 

22 000 € 

Lieu du 
projet

Embellissement du quartier et street art à Sandy 
Ground et relance du SXM Friendly Magazine

Création d’un environnement de jeux et loisirs pour les 
enfants de Saint-Martin

Réhabilitation des écuries du ranch du Galion

Rattrapage scolaire et activités périscolaires pour les 
élèves qui vont à l’école en rythme alterné

Equipement en salles informatiques

Fourniture de 6 salles de classe à la cité scolaire 
Robert Weinum

Lire en REP et REP +

Prise en charge psychologique des élèves et repérage 
du psychotrauma

Création d’une formation complémentaire permis 
bateau côtier au bénéfice des élèves des classes de 
Première et de terminale « mécanique des bateaux »

Aménagement d’une salle de spectacle

Organisation d’un voyage pédagogique pour les élèves 
de terminale du bac professionnel Accueil relation 
clients et usagers

Favoriser l’accès à la culture et à l’information sur 
l’île de Saint-Martin, au travers de l’envoi de livres et 
l’installation de bibliothèques numériques dans les 
établissements scolaires et de la mise à disposition de 
médiathèques en kit auprès d’associations.

2 locaux scolaires pour la prise en charge d’enfants à 
besoins éducatifs particuliers à l’école Omar Arrondel

Organisation d’un voyage pédagogique en Guyane pour 
les élèves de la filière Menuiserie

Création d’une formation complémentaire permis 
automobile au bénéfice des élèves des classes de 
Première et de terminale « mécanique automobile »

Remplacement de matériel de boxe endommagé et 
organisation d’ateliers de sensibilisation à la boxe éducative

Aire Marine Éducative 

Au cœur de Sandy Ground : nettoyage, sensibilisation à 
l’environnement et accompagnement social

Soualiga Protect’Eco

Valorisation et nettoyage des chemins pédestres de l’île 
de Saint-Martin par des jeunes majeurs sous main de 
justice

Organisation d’un évènement de sensibilisation à la 
préservation de l’environnement «Métimer»

MadTwoz Family 

SXM Horizon 

Les Cavaliers SXM

Cobraced 

Lycée polyvalent

Prefab Steel Building/ 
collectivité de Saint-Martin

USEP des îles du Nord

Psychologues des îles du 
nord

Lycée polyvalent 
 

Les Apatrides

Association des 
professeurs de vente du 
lycée polyvalent

Bibliothèques sans 
frontières 
 
 

Easy Steel Building / 
COM de Saint-Martin

Lycée polyvalent 

Lycée polyvalent 
 

Solidarité Laïque 

USEP Les Tigres 
d’Orléans

Sandy Ground on the 
move

ACED

Association d’insertion 
et de développement de 
Saint-Martin

Métimer

14

ÉDUCATION CULTURE (16 projets) 14 % 1 524 805 €

ENVIRONNEMENT (5 projets) 265 300 €

11 248 990,00 €



Financement 
accordé (€)

Conclusion

Deux ans après les ouragans Irma et Maria, la vie reprend son cours mais les stigmates de leur passage sont 
encore visibles et de nombreux défis demeurent. Grâce à la générosité de ses donateurs, la Fondation de France, 
en complémentarité des autres dispositifs publics et privés, a soutenu très rapidement les initiatives des acteurs 
de terrain, proches de la population, et prolongera cet accompagnement dans la durée.

La Fondation de France reste aujourd’hui encore mobilisée et demeure aux côtés des partenaires locaux, avec 
toujours l’objectif de « reconstruire la vie ».

Après une première année d’appui financier et de suivi des projets portés par ces associations, plusieurs d’entre 
elles ont fait part à la Fondation de France d’un besoin d’accompagnement dans leur structuration et les aspects 
techniques de leur organisation. Le comité Solidarité Antilles a donc décidé de fermer l’appel à projet pour 
consacrer les fonds restants à l’approfondissement des projets initiés et au soutien à la structuration des partenaires 
existants. Dans cette perspective, il a décidé en septembre 2018 de lancer un dispositif de renforcement des 
associations soutenues, afin qu’elles continuent à se structurer et à pérenniser les projets pour lesquels elles ont 
reçu des subventions. Un diagnostic des besoins en accompagnement, individuel et collectif, des associations de 
Saint-Martin, tant en terme techniques qu’en besoins de formations est en cours, et permettra de construire un 
dispositif d’appui durable.



40 avenue Hoche 
75008 Paris 
Tél. : 01 44 21 31 00 
Fax : 01 44 21 31 01 
fondationdefrance.org

Merci...

À tous les donateurs 
et à tous les médias pour leur aide, 

indispensable pour soutenir 
ceux qui en ont le plus besoin. 

Aux associations locales 
qui portent les actions auprès des populations. 

Elles-mêmes directement impactées, 
elles ont su accompagner les personnes et les familles en di£culté. 

Ce sont ces associations sur le terrain 
qui transforment les dons en actions utiles et précieuses. 




